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Exode (20, 1-17) Paul aux Corinthiens (1, 22-25) Jean (2, 13-25) 
 

Psaume 18B (19) : « Seigneur, tu as les paroles de la vie éternelle. » 

 LES FRUITS D’UNE PURIFICATION 

DE NOS COMMUNAUTÉS PAROISSIALES ? 
 

L’histoire des hommes, l’histoire de l’Église sont contrastées ! Les meilleures intentions sont souvent 

entachées de nos limites et d’intentions moins bonnes… C’est vrai pour toutes les époques, la nôtre et celles qui 

nous ont précédés. La lumière que nous donne la foi, nous permet de discerner combien Dieu est patient, fidèle, 

miséricordieux. Sans cesse le Christ met en œuvre la force de son salut, la délivrance des impasses où nous nous 

sommes mis. C’est aussi ce que l’on voit dans la Bible, particulièrement dans le livre des Juges. 
 

  Après l’enthousiasme du Concile Vatican II (1962 – 1965), sont venues les postures idéologiques, la 

volonté de réformer à la force du poignet. Nos communautés 

chrétiennes étaient assez clivées. Le plus grand nombre des 

baptisés a quitté l’Église ; nos assemblées sont devenues de plus en 

plus réduites. Une lecture politique de la foi s’est imposée : les 

modernistes tournés vers le progrès et les traditionalistes plutôt 

conservateurs. Je me rappelle de professeurs de séminaire qui ne 

rentraient pas dans ces catégories ; cela faisait du bien ! 
 

  Puis nos évêques nous ont conduits petit à petit à 

« retrouver le cœur de la foi », à comprendre le chemin parcouru 

par l’Église de France dans une société en profonde transformation 

et, enfin, à unir davantage célébrations de la foi, témoignage de vie 

chrétienne et attention aux plus démunis. Qu’il est beau de 

découvrir des chrétiens de gauche nourris par une prière profonde 

et la célébration des sacrements ! Qu’il est beau de découvrir des chrétiens de droite engagés auprès des plus 

démunis ! Les uns et les autres aimant l’Église et, pour cela, pouvant exprimer certaines critiques de façon 

positive… 
 

 La crise des abus sexuels a conduit nos évêques à « baisser la 

garde » et à humblement prendre les moyens pour faire la vérité et 

trouver des solutions. Nous continuons sur ce chemin. 
 

 Les fruits de ce chemin parcouru dans le souffle de l’Esprit Saint à 

la suite du Christ, ce sont les demandes nombreuses pour découvrir la 

foi du baptême et d’autres demandes nombreuses (plus de 12 lycéens 

depuis octobre, pour notre paroisse !) pour découvrir la foi chrétienne et 

célébrer les sacrements de la foi. C’est un mouvement de fond dans 

toute la France. Rendons grâce à Dieu ! Que cela nous stimule pour 

nous laisser convertir et purifier en profondeur pendant ce carême… 

 

Guillaume Villatte, prêtre 
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Dimanche 3 mars 2024 
3e dimanche de carême 

Le Lien 

Église St-Nicolas Église St-François-de-Sales 

 
Corentin et Coraly, appelés à être baptisés 
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Deux ans après l’invasion russe en Ukraine, la guerre continue de faire ses ravages. Sur place, les familles 

pourraient bien être victimes d’effets dévastateurs sur le long terme, alertent les représentants de l’Église gréco-

catholique ukrainienne. Séparation forcée des familles, hausse des divorces, traumatismes psychologiques... La 

cellule familiale ukrainienne est au bord de l’effondrement. 

« L’avenir de l’Ukraine et de l’Église dépend de notre capacité à répondre à ce besoin de surmonter le traumatisme 

de la guerre qui a déjà touché le cœur de la société ukrainienne : la famille ». C’est lors d’une conférence organisée par la 

fondation Aid to the Church in Need (ACN), (…) que Mgr Sviatoslav Shevchuk, le chef de l’Église gréco-catholique, a alerté 

sur les effets dévastateurs du conflit sur la cellule familiale. (…) « Aujourd’hui, nous devons nous occuper de nouveaux 

groupes de familles, les familles de ceux qui ont été tués, les familles de ceux qui ont été grièvement blessés, mais aussi les 

familles de ceux qui sont portés disparus », a ainsi déploré l’archevêque tout en s’appuyant sur des chiffres glaçants. « Selon 

l’Ukraine, 20.000 enfants ont été enlevés par la Russie, alors que la Russie parle de 800.000 déportés, mais nous avons 

également 35.000 personnes disparues au combat. La vie de leurs familles est une torture constante », a encore affirmé Mgr 

Shevchuk.  

De nombreux civils continuent de pleurer l’absence de leurs proches, partis au combat, dont ils n’ont plus aucune 

nouvelle. Un supplice psychologique insoutenable, dénonce l’archevêque : « Une femme, âgée de 23 ans et mère de deux 

enfants, m’a demandé : « Suis-je veuve ? Dois-je prier pour mon mari comme s’il était vivant ou comme s’il était mort ? » 

Chaque fois que nous avons des échanges de prisonniers et que leurs maris ne reviennent pas, leur chagrin est ravivé. C’est 

donc une torture physique et psychologique constante pour chaque famille ». Pour ceux qui ont la chance de revenir de 

captivité, le choc post-traumatique rend la vie particulièrement difficile. « Lorsque nous parlons à des personnes qui rentrent 

en Ukraine et qu’elles nous décrivent les conditions dans lesquelles elles ont été détenues, ces conditions sont horribles, 

surtout pour les militaires », a ainsi révélé Mgr Visvaldas Kulbokas, archevêque et nonce apostolique en Ukraine. « Certains 

d’entre eux sont incapables de parler, tant ils sont traumatisés ».  

La distance géographique, entre ceux qui restent sur le territoire national et ceux qui fuient, constitue également un 

risque de cassure de la cellule familiale. La majorité des familles sont aujourd’hui contraintes de vivre séparément, coupées 

en deux : les hommes au front, et les femmes et les enfants à l’arrière ou déplacés à l’étranger. Un éloignement qui entraîne 

une hausse flagrante du nombre de divorces, affirment notamment les chefs de l’Église gréco-catholique ukrainienne : en 

2023, indiquent-ils « nous avons eu 170.000 nouvelles familles, mais il y a eu 120.000 divorces », un chiffre qui correspond 

« au nombre de divorces le plus élevé de l’histoire de l’Ukraine indépendante ». « Aider ces personnes est un grand défi pour 

notre Église », ont relevé les archevêques.  

Alors que la guerre continue de ravager l’Ukraine depuis l’invasion russe, les représentants religieux ont appelé le 

monde à ne pas oublier les Ukrainiens malgré la distance géographique et le temps qui s’écoule. « Pour les gens à l’étranger, 

il est difficile d’imaginer ce qui se passe ici. Certains sont tentés de penser que tout est fini, mais nous perdons des centaines 

de vies chaque jour, des militaires comme des civils », a martelé Mgr Visvaldas Kulbokas. Si l’Église gréco-catholique tente 

de poursuivre sa mission, elle en est le plus souvent empêchée notamment dans les territoires occupés où elle est contrainte 

à la clandestinité. Ses biens ont été confisqués et aucun prêtre catholique ne peut assurer les messes.  

Source : Aleteia (Filipe Avillez – 23 02 2024) 

Plus de 230 adultes et 300 jeunes – dont deux de notre paroisse : Corentin et Coraly - de notre diocèse se préparent 

à recevoir le baptême. Le week-end des 24 et 25 février 2024, ils ont été appelés par leur nom, par Mgr Stanislas Lalanne, 

au cours de la célébration de l’appel décisif.  

La célébration de l’appel décisif, marquant la fin du temps du catéchuménat, se veut l’écho du dialogue où Dieu ne 

cesse d’appeler tout homme et attend sa réponse libre, pleine et entière. 

Au début du carême, dans tous les diocèses, chaque catéchumène est invité à répondre à l’appel de son nom par 

l’évêque, puis inscrit son nom au registre des futurs baptisés. Cet appel décisif est un appel actif par lequel les catéchumènes 

manifestent publiquement qu’ils désirent suivre Jésus-Christ et faire partie de la communauté des baptisés. La célébration ne 

se fait pas dans un contexte privé, mais bel et bien dans un lieu visible, dans tous les diocèses. Cette célébration permet aussi 

de signifier que c’est bien toute l’Église rassemblée, dans son ensemble, qui appelle, même si les catéchumènes ont déjà 

cheminé dans la communauté qui les accompagne. 

Signe que cette célébration s’inscrit dans le temps particulier qu’est le carême, les catéchumènes reçoivent une 

écharpe violette des mains de l’évêque, aux côtés de leurs parrains, marraines ou accompagnateurs. Ils pourront la porter lors 

des célébrations tout au long du carême, avant de la laisser pour revêtir à la veillée pascale leur habit blanc baptismal. 
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Quarante jours de déluge (Gn 7,17)  

Quarante ans, l’âge d’Isaac au jour de son mariage avec Rebecca (Gn 25,20)  

Quarante ans, l’âge de Josué lorsqu’il fut envoyé par Moïse en mission (Jos 14,7)  

Quarante jours de funérailles pour Jacob (Gn 50,3)  

Quarante ans de règne du Roi David et du Roi Salomon (1 R 2,11 et 2 Ch 9,30)  

Quarante jours et nuits de Moïse sur la montagne recevant les tables de la Loi (Ex 24,18 et Dt 9, 9-25)  

Quarante jours et nuits de marche pour Élie (1 R 19,8)  

Quarante ans de marche du peuple hébreu au désert guidé par Dieu afin qu’il ne manque de rien (Dt 2,7)  

Quarante jours de Jésus au désert (Mc 1,12)  

 

Et nous ?  

Quarante occasions de poser un regard d’amour vers nos sœurs et frères malades, démunis, délaissés, rejetés…  

Quarante sourires d’encouragement pour nos jeunes confrontés à des choix de vie, d’études, d’engagement 

professionnel...  

Quarante mots de soutien dans les moments difficiles du quotidien…  

Quarante attitudes d’écoute de celles et ceux qui pensent différemment de nous…  

Quarante gestes de tendresse envers mon épouse, mon mari…  

Quarante minutes par jour pour m’asseoir, faire le point dans ma vie, prier, méditer, lire un texte de la Parole de Dieu…  

Quarante jours pour me laisser transformer dans le cœur par Jésus…  

Quarante jours pour poser un geste de réconciliation envers une personne que j’ai blessée ou qui m’a blessé…  

Quarante jours pour encore mieux me découvrir dans les talents que Dieu a gravés au plus intime de mon être… 

 

Prière de Christian Rodembourg (prêtre du Québec) 

 

- Nos amis de Foi et Lumière qui vont partager avec des fidèles spectateurs une séance de Cinespérance. 

- Les jeunes adultes participants à la soirée débat de ce samedi à 19 h 30, autour de Clément et Valérie. 

- Les couples de fiancés réunis à Sannois ce samedi pour partager leur expérience de foi. 

 

 

Après la séance spéciale du 2 mars avec la communauté « Espoir et amitié » de Foi et Lumière, nous nous 

retrouverons pour notre séance ciné-débat régulière : 

Le mercredi 6 mars, à 15 h 00, à la salle Don Bosco, 

avec le film « JE VERRAI TOUJOURS VOS VISAGES » de Jeanne Herry. 
 

Ce film de 2023, plusieurs fois nominé aux Césars 2024, présente, avec un souci 

pédagogique affirmé, des expériences de justice réparatrice. 

Nous aurons ensuite une discussion sur le thème : JUSTICE ET PARDON 
 

Dans certains pays, suite à des guerres civiles traumatisantes, les dirigeants décident 

d’organiser des commissions de réconciliation. Dans un contexte plus apaisé, depuis 2014 en 

France, il est possible à des coupables détenus et des victimes civiles de se rencontrer. Avec 

une volonté de nous instruire et de nous émouvoir entre documentaire et fiction, le film de 

Jeanne Herry pose la question d’une justice officielle capable d’orienter les victimes vers des 

démarches d’écoute et de pardon. Qu’en pensez-vous et que feriez-vous à la place de ces 

victimes ?  

 

pour que ceux qui risquent leur vie pour l’Évangile, dans différentes parties du monde, fécondent l’Église de leur courage 

et de leur élan missionnaire. 

 



 

PAROISSE CATHOLIQUE DU PLESSIS-BOUCHARD 
(Commune du Plessis-Bouchard et quartiers de Franconville entre chaussée Jules César et voie de chemin de fer) 

Accueil au secrétariat (porte sur le côté gauche de l’église) mercredi de 9 h 00 à 12 h 00 et de 15 h 00 à 17 h 30  
et samedi salle du Bon Pasteur (derrière l’église au fond porte vitrée) de 10 h à 12 h 

 

 

Offices et messes   

Samedi  2 18 h 00 

  St-François-de-Sales 

Dimanche  3 10 h 30 

  St-François-de-Sales 

Messe pour   Nicole GOIDIN 

 

Messe pour   Monique BLONDIN 

Mardi  5 18 h 30 

  St-Nicolas 19 h 00 

Messe pour   Paulette CHCOISNE 

Prière du chapelet 

Jeudi  7  

  18 h 00 

  19 h 30 

  St-François-de-Sales 

Ste Perpétue et Ste Félicité 

Adoration et confessions 

Messe pour les vocations sacerdotales  

et messe pour   Jeannine LE CŒUR 

Vendredi  8  

  08 h 45 

  St-Nicolas 18 h 30 

St Jean de Dieu 

Messe pour    Claude PIGAZZINI 

Chemin de croix 

Samedi  9  

  08 h 45 

St-François-de-Sales 09 h 15 

Ste Françoise Romaine 

Messe pour les bienfaiteurs de la paroisse et pour     Danièle CAVAILLE 

Prière du chapelet 
 

 

Cinespérance, à 15 h 00, à la salle Don Bosco : avec le 

film « Je verrai toujours vos visages » de Jeanne Herry 

 mercredi 6 mars 

Soirée Oasis, de 19h30 à 21h45 

 jeudi 7 mars 

Venez et voyez (2ème soirée) 

 vendredi 8 mars 

 

accueille de plus en plus de jeunes qui demandent à 

devenir chrétiens ou qui désirent renouer avec une vie de 

foi vécue en Église. Rendons grâce à Dieu et demandons 

à Dieu de savoir les accompagner. 

=> Pour l’accueil et l’accompagnement des jeunes, 

nous avons besoin de nouveaux animateurs.  

Merci de voir si vous-même ou quelqu’un que vous 

connaissez pourrait répondre à cet appel urgent. 

Depuis quelques mois, les enfants et les jeunes 

participent davantage à l’animation de la messe. Cela va 

se manifester encore davantage lors des célébrations de 

la Semaine sainte. 

Chaque mois, l’accueil fraternel Ozanam se retrouve 

pour partager un repas. Ils seraient heureux de vous 

accueillir pour faire mieux connaissance et aussi pour 

partager la joie et la paix qui émanent de leurs rencontres 

du samedi. 

Le prochain repas aura lieu dans la salle paroissiale 

le samedi 9 mars à partir de 20 h 00 

N’hésitez pas à prendre contact avec 

Chantal C. au : 06 67 03 64 92 

 

Afin qu’elles soient priées par toute la communauté 

chrétienne, vous pouvez déposer des intentions de prière 

dans le panier à l’entrée de l’église. Elles serviront pour la 

prière universelle des messes dominicales. 

Jeudi 7 mars 

➢ à 19 h 30 : messe, 

➢ puis à 20 h 00 : dîner tartines offert,  

➢ à 20 h 30 : louanges et intercessions, jusqu’à 21 h 45. 

Nous sommes déjà 30 à 40 personnes, venez nous rejoindre. 

 

 

 

Une animation intelligente et ludique pour mieux 

comprendre la crise climatique et mieux pouvoir adapter 

nos modes de vie. 

Ce dimanche, de 14 h 30 à 17 h 30, en salle paroissiale. 


